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Duss4—Dix«A tionalistes etsix
; rcagintes ont, êté‘condemns3 des ter-

- Bracix, 5—Unprojet de loia été
présentéaù‘Roichatag pour la sonstrue-
tion d'un canal entre Hill et Bruns.
bute} sur‘la rivière Elbe, Ce ganaljrem
permettra aux|lusgros vaisseaux de.
guerre de sorendreàla frontière, Tl y
sura une station navale à chaquebout
da Canal, Onon: estime le coût À122-{
000,000 demevos soit $30,500,000

jo, le procès de huit
| ROQUSÉS ë

com) plot qui avait pour objet l’assassinat
de l'empereur Guillaume. Lapreuve
établit que do ls dynamiteavait été
cachée dans des arbres creusés, qui
bordent levoisprise par leparti Toyal,
qu'il i été placé dans un
conduitsousl'eau, 6b quedés fils mé-
talliquasétablissaient la communication
aves-la forêt et les mines, Remiderf,
pente,EP et Sadler, quisont

du projet, sont puiséé
d’Antrossontaussi

< pouvai
viv Te tré“hidToh

ffaires dont il était ahéré main

“I pone centeur ja |e
ater!; dehier 50

0 di Uommeroe ga;
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y | où dette. ville #4ié appelés la “ Maison
{Robinson”

en a placé le statue do Sir George

{gevin étaitprésent à la cérémonie,

“yu'on ne-le:pensait,
‘avait été plus grandeencore si la tem-

“Fraînesducomtéd'Ottawa.

de Montréal ont abtein$

intenant,
80 jours

ie Stephen,Ja ra }
arrangementsseront.

du pontde: Lachine, :]
ris dele $ 90

De echesà tawa
. “OOLONIRATION

colôniss tion Témiscamiague, tout der.
‘pidrermeut fondée en cette ville, Fait de
rapid 5 progrès, Unepartie considéra-
1 du capital actions est déjà Sous-

MAISON D'ÉCOLE |
“Lu nouvelle maison d'école construite

enl'honteur du président
du bureau des écoles.

STA
À onze houresA anjourdhui,

Etienne Cartier sur son piddestal su
carrédu Parlement. Bien que ce fait
n'eutpas éti anoncé publiguement, :
yavait tepéndant présentes à la cérémo-

{mie un grandnombre de personnes pi OU
‘avajant cudes relations avec feu
‘George Usrtier. On à voilé le aime
‘aussitôt que les persounes présentes
‘purent fini de. ls voir. Sir Hector Lan-

ÉLECTION

Lies brefs pour l'élection d'un mem-
:bre 3lachambre des communes, en
remplacement de M. Houde, ont été
lancés Le. mise en nomination aura
leu le 15 ét-la votation le 2

PROSPHATE

Le commercede phosphate durant
vette gaigon a été ooconsidéräble

tl'argumentation

pérature avait été favorable, mais les
Psabondantesde la saison, ont rendu
Siffoiles Jes routes conduisant aux
mines. Le chemin de Buckinghamsur-
tout était. tout-û-fait impraticable, ce
qui a diminué l'exploitation, dans ce
district, de plus de 250 tonneaux.

Les prix n'ont pas été aussi bons que
durant les années dernières, mais la
‘diminution dans le coût dutravail a
‘plüs que compensé ; sur l'ensemble,cette
Kaison a été favorable à ceux qui s
livrent À cettoexploitation.
La quantité expédiée des mines cobte|

annéeaété de 22,143 tonneaux dont
20,858 tonneaux ontété fouinis par les

‘Lannée dernière, les envois du port
1a quantitéde.

née ilen

marquedos“ofABLE,’"des

igaresde quailité jinférienre

“qu'ils vendent pour les véri-

tables Cigares

  

be Alele très malheureuse, etil iawnait au

presque maislive, le deviea :

shore? lui demanda-t-elle un soir,

guelle l'honneur de deux personnes
étrangères est engagé, voulez-vous en-|s

topteris confidence d'un seërak que le
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la pièce. 
Sinoy aintureses de

i sTeoues; Jeunes‘où
se terre

dohwd, néyralg
shaladion.baie!

tementcam: lotSoTo    

{fin de prévenir cette

fraude, it maison

à fuit enregistier une bande

rouge étroite portant le mai

8c-—CABLE-— 5e —-

qui ess enroulée autour de
chaque Cigare.

Nous appelons aussi l’atten-

tion du public sur le Cigare

qui est l’égal des meilleurs

Cigares importés, bien qu’il

se vendeau bas prixde 10 ¢
Une ba de rouge

 

| gricz-moi, joi jo ferais quelque sottire,

de Sarlovèse étouffait ot n'était. plus
{maîtressedus0s-nerfs; touteson Ingne |
_{ Hion, son smour “métonné;” £s dignité

| froissée, le sentiment tr

sétéon niesurer les couséqueners,

toutd'coup;savez-vons que-votre ali
“Fest un misérableet quetout à-l'heure,

ou s Jallais leJui,dire toutLoégon|
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eût pouruun rien rendu la jeune

céurantde ses actions comme de. ses dé-
maréhse. Une seule fois, il But un secret
phure] Datherine, avec #8 finesse

Ne mb sachez-vous pas quelque

—&1 ; mais c'est un steret qui ne
m'appartient pas ; une chose dans la-

cordjo savoir ?
Vous avez jnrd de vous taire ?
ui,
—{Port mal ; 11 no fan jamale so

ne poux pas partager. Mais j'ai cenfian-
te en vous; je me vous demands rien,

_—Moroi. C'était fort délicat
Elle n'insista pas, Voici de quoi il

s'agissait:
Gratier menait une vio des plus dé-

sordonnées, toute de plaisir, sinon de
débauche, Maintes fois, Olivier avais
dû se mêler de débrouilier pour jui des
affaires qui, sans cette ivtervention rai-
sennable et plaine de cœur,
suns doute amener bien des
ment au brillant vicomte des
Üerôle souriait pea an }
surtout depuis que son €
plein d'amour sù droit, =$ protondx ex
clasif

Mais pouvait-il refuser quelquethose
au seven de celul qui l'avait

i , ce Gracien qu‘Où
:r aimait: malgré les violentes

trs de leurs deux natures,
|æ légèreté du vicomte des ©
allée plus loin encore que d’halbitude.

Dans la société, on nümirait beau-
coup une femme jeune très belle, fort
mai mariée à vu brutal , joueur débau-
ché et viclent qui ne l'aimait pas, Un
file qu’elle adorait lui avait jusque-là
donné la forne d'endurer des tourments
surhumains, cola avec une vertu
très haute laquelle tont de monde ren-
dait pleins justice. La marquise Fran
golse de Sarlovèse, un hiver, se rrouvait
seule à Paris, son mari, sttaché d'am-
bassade, n'ayant pas voulu ses laisser
accompagner par alle à New-York où il
avait une liaison en règle, De puis ioug-
temps Gratien des Clères tournait au-
tour delle et était parvenu à s'en faire
temarquer. Lasolitude est un mauvai-
&e conseillère. Seule M, de Sarlovéss
avait, avant de partir. conduit dans une
Mmaison d'éducation religieuse tant élur-
gnée de Paris, la malheureuse femme,
jusque là si vaillante de sentiments, une
sxaltation qui d'abord echbarmèrent Gra-
tien, puis l’effrayèrent, et enfin l’ennuy-
érent.
Un soir que le vieomte, sanz le moin

dre égard pour elle faisait bruyaromeut
la cour à one autre £-mme, M. de Pur
tnirol vit la marquise dans un étar de
aurexe:tation que personne encore
avait remarqué, mais qui certaine-
ment allait atriver an scandale, TI s'ap-
procha d'elle
Je vous en prie; lui dit il, prenez

mon bras,
Sidoux et si ferme était l'accent

w'ellé lo regarda un peu. surprise,—sa
forte.tout d'äbord se révoitant, Puis
cédant à nue réflexion soudaine elle se
{ova tout àsoëp :

“Vousavezraisonsrépondit-olle,cela
vaut peut-ô e mieux ainsi, accompa-

Ti 1a couduisitjusqu'à uneserre foou-
verte-oùils se trouvdrent seuls. Mme

“net” de-sun
abandon-ié mettaient dänsuñede ons
situations odJa femme a plus jalouse
desa réputation fait uncoup du white}

‘ ——Monsieur du Puymirol, dit-elie

toestpouréviter { alu red
le: folie gue jo vous atA" sipplide do
suivredoh

jvous êtesuno femnte qua
rofondémeént. Vousavès- sonfé

demandéd'où +
ton 16nnjourje +vous at
avec votre fils; ét js

uncolère ponvelle:Tocu atcapable
+—MNon,madainelnmarquisevousvous

trompez; Gratien aun emir eb une natu:

tent de se fixer nullepart, |
—Alors vons-croyez bien qu’il à tout

l de suite assez decelles qui l'ont aimé ?
dit ls marquise avec une. naïveté. que,
lui azrachait son désespoir.
—Et quand dels ‘serait. Que vous

importe N’avez-vous pas votre fils?
Ne devevez-vous pasvous réfugier en
tui ?
—Je po suis plus digue de lui !
Elle n'était abandonnée tout à fait,

et lex yeux damni-cles, sanglotait de
tout gon désespoir.

Jevous en prie, dit Mivier, res
isaissez-vous, st l'on venait: 8ande

: } gae penscraitonde vous|
Üette ponsée ini rendit sa foree. Hille

caeuya rapidement sex veux
de poudre dez
ane potite bol

SRNhia paraissait “foeJus ca ime.
Olivier pritsu main,

jue je aoûs votre frère
et votre ai |? lui ditilidoucement.

Blle fit signe que oni; son dmotion
la reprenait.
Alors ditus-moi tout, tour. cnteudez

Et si je puis vous aider, eh bien
ËRPE7 Sur mol.

-—Je mi sais quelle conflanee vous
inspirez ; avec le son de cette voix, 66
ard, setrePression de main, |

fai pafais-ait
ait. le rendait res

ablesde pe érime dans une certaine

int déman-
sades,

indigoemt wie très grande#1
t prépa

lait dans les yeus de lamarguise.
—Üh | murmura-t-chie, an auf sen

blahlé me consclera de tout jecrois on
vous |

Elle revint avec Olivier faire une sp.

parition dans le. salle de sel, Le Jone

demain elle Ini derivit: © Ma bells mere
a été très lié avec la baronne de Puy-
mirol, trouves moyen de vous faire
présenter à mon mari qui hâte sop re

tour, etrevint la semaine prochaine, ?
Et hardinient coumme pour montrer la
confiance illimitée que lui inepirais le

tres © Marquisede‘Sariovôse. ‘
Cela se passa dinsi qu’elle le désirait

la présentation se fit dansune maison

amie, très naturellement, Le rérieux
du caractère d'Olivier plut extrêmement
av marquis, lequel ne tarda pas À se
passionner pour son nouvel ami, et l’atti-
ta chez lai, Dans cette circonstance, ia
conduite du jeune baron fat au-dessis
du tous éloge. Chose bisarre, je Immar-

quis, qu’ uno longue absence ava:it en.

nuyé, ct qui «avaiteu d'étranges décep-
tloñe en pays étranger, était revenu

vers sa femme «il paraissait apprécier

maiutenant dans de wotables propor
tions. Li avait infiniment plug d'atten
tions pour clie, et lui prodiguais des
égards et des marques d'affection ax
quelles il no l'avait pas habituée.

Mais un jour, en toute hâte, la mar-
quise de Sarlovdse euvoys oe simple
met À son nouvel ami: ‘ Venez, ”
Lorsque le marquis revint, il trouva
sa femmeétendue dans son lit, en proie
À une fièvre ardente, plus blanche que
ses oreitiers,
Pourquoi He m’avez-vous pas aver-

ti ? demands-t-il à" Françoise,
… Pour ne pas gâter. votre plaisir,
fui dit-elle.
—Que vous êtes bonne 1
—Jeauie guérié; maintenant, mon

iédeoin assure que je suis. hors’ de
dang

oeTost lo docteur Pujol qui vous
scigne toujours, n'est-ce pas ?
Un nuage rose‘couvrit le biens visa

go del'accouchiée,
Ilest absent, pour quinsejonrs, je.

‘crois, dit-elle, M, 5 Paymirol, votre
ami, se trouvait auprès de moi lorsque
cette indisposition m'a prise, il n bien

| voulu assumerla responsabilité ‘de ma
sure, # ¥en est biré à ‘homneur €¢ mo

{ vous le voyex
livierse: faint annonceràogmo-

x oh que 
—Qui,etcles traits de voire Visage;

jaune baron, elle signait en toutes let 14

 
   

Hy

favarables,.
enj —Mon voyage.sire bien npetsel a

¢ youd: ;

serai trop he
‘mon ami

re qui malheureusement ne Jai permet- ©

presvers‘elle. Fe
que j'avais failli vous pe ou
l'heure que j'ai senti combieu je vou
aimais. de vous févai là-bas’we vie
reine, :

Ele sourit tristement. exil,
solitude, sop fils atiprès d'elle,
maintenant tout ce guile désirait,
monde fat un peu surpris de cetfébr
vr résolution, surtout lorsque: l’on sn
jus la belle Françoise deSariorèse par
tait pour cing ans au moius. Dan
derniers temps, la grand
d'Olivier avait fait Un peu Jaz

js partait; Olivier raconta pi
cle avait été pride subitement

l'amour des voyages 1° que’ la opise
3 it de traverser avait fronvé

da d'aue aimosphérs

& 1.
On le orut, on BL semblang de le
croire, ot les zens, unefois la marquise
artie pour | Chine avec son ari ab.
son fils, l'oublièrentbientôt. Catherine
Marensiu c6 sa mère, qui vivaient tou.
tes deux en dehors du monde que Tré.

ait la marquire de Sarlovèse, car
s voyaient À peu près exclusivement
richecolonie ame ne, et quelques

I rsomnes de l'aristocratie russe, Do sno
nt rien des sou s qui s'étaient

mu+ instant égards sur Olivier de Puy-
Amine, nt de la bonne fortune dout on

l'avait 4} bénévolsmeut grasifié

XVI

DANS LES MONTAGNES,

& quelque tempsde là, 4, de Bal
sua dans sa correspondance

unelettre bizarre. dout l'écriture hide.
tants quelgue grossière ne lu

t pâs Gounue is somme alle
le timbre d'une petite ville du Can.

, Vi lointaig sour précipite Îes

l'était-te pas ds ce côté, en Aue
gne, que s'était retirée, lors de la
© de Sarah, Elisa, la premièrefem-
de chambre de ja marquise ?
Très agité, i brisa la fréle envelop

Fo Vous avez été bon pour moi, mon-
sieur le marquis, disait la lettre : grâce
à votre rénérosité, je vis heureuse ot
honorde dans ce coin de terre où je suis
nés, Mou humble flanoé est devenu
mon mari ; ma mère nl'aide à élever
les enfants qu’il m'a donnés, I y a

elques jours est venue mourir entre
bras, une fille nommee Lisbeth

[isin que j'avais éonaue jadis bhez
vous, et qui m'a raconté d'étranges
choses, de les vonflo wit hasard de” In
poste, tent elles me paraisseut graves,
di cependant 11 me semble gwen vous
des répétant, si elles sontvraies, je vous

; toutes les deftes que j'ai
covers veus, en accèptant
+ Venez done, mousiver le

; arquis, où autorisez moi à aller vers
vous; ce queje sais vaut la peîne d’un
dérangement.

“ Veuillez agréer, monsieur le muar-
œuis, l'assurance de mon profond ree
poet.

“ ELisa ferame Bravrorr. V

Le iondemain, M, de Sallaunes inas
rable de se contenir ou d'attendre gue’
l'ancienne femme dochambre de Sata
ent le temps d'arriverjuéqu''àlui, coury
jusqu'au petit village où ‘elle “vivait
C'était an grand hameauqui étais
ses maisonnettes surles pontes raides
tune très haute do1in: sitnée tou

Jshio du Pay-Marie, nonloin d'Auri
Rolland s'informa, et on lui‘cs
isdiqué cs qu’en appelait J
penisemen leché ¢
mplement une ui
dev st mieux bâtie. q
pays, Auxabords decet
marquis sonbourns une bale derri ola
quelleilentendait parleretrire,
Dececôté, le: sol capricieux di

1tontagne n était as oultivé étformai
uyadorable fouillis de hôtres, de
biorä/de Suredxnaîns, aumilieud
tels conraient desruisseletscapricieux.
Ÿ. deSallaunes träversa quelques
rés placée Bn commeà.desseinpo
pérméttre au visiteur de franchir|
petitscours d'eau, et= trouva
porte d'un jardinet« odéfen
chien sboyanta
talevées etes,

ru
 inireSsaanmoi Euvoyes
uneale Aroma àvousvousmême  

cioiusrigoureuse que celle du Nord
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DINER,
Bur ls gracieuse invitation du pro-

“priétaire du Lion d’Or, plusieurs dis
“80 réunjsaaient,joudigoir autour d’une
table adirablement bien servie pour
parteiner À un -diner offert aux mem-

res de la Lommission Royale,
Dire que le grand Apôtre de la toloni-

sation, leonrd Labelle, était à la place
ésidentielle, c'est publier que la gaîté
plus franche s'ost soutenue jusqu’à la

fin, Aux côtés du président l'on voyait
MM, Desjardins, Asselin, Nuntel, com-
migeaires oganz, l'hon. L, O. Taillon,
Thon J. B. Blanchet, le juge Chauveau,

 Faucher de &t-Maurice, G. Am ot,
À. E. Demers, E. Pacaud, Carrell, Bou-
ghard, Rouillard, St-Cyr. ex-M, P. Pp,

“ -“Delagrave, greffier de la commission,
M. Dion, ete.
«De l'avou de tous, le menu était des

- “plus choisis et des mieux préparés. Le
“volois

MENT.

Huitrez surdouilles sans plaideurs.

A … A la Tortue. .
Consommée 3la Commission Royale. :

) Byrne, :
à Daube farcie, ol
“Langue glacée parlamentaire, :

LUS ___ Truite farcis à 1n Motitmôrency
_… _Bœuf ralé au Conseil: Privé,”

(dard àla OpembreHaut,5
PES AT44 Jamtoon:de Clnctuneti.

PanEE 1, BERRY, A
Roast, Beaf au Colontaï Cinb, - 7"
LT * Dinds farcie à Ja Laval,

letaux Anesherbos3 laPointéau-Pèré,
+ Perdelx A 1apapiliotte duLion d'Or,

on Le :Phté au:gibler de Gaspé,
LEE CUS DRSON GOREaL

Navet Xla'pouletts, 0
is ouxrouge à la Canadienne,

, 7, Bomard ‘
Coe Baladede Chien Ce
Pois. àla M, PP, ChouxA. fu Grôme;
“tx, 55 OhouxA)aFou-Trhéon” =>

ignune, Convombre, Truffe,Béttemaves,--
HE Chairipignong Le

: : PATIENERS,

2. ‘Plum Pudding au Cabinet,
“Gâtébrux-légars,, |: Vole-an-vent politique
PE V'artosaux fruits, 75

asc sansdynamite,

Dinde

À laBonaventure,

— Uhælotré Ru
Ce Désennt.

an Cognac deGaseyne,
“.Ludding aux Pommes défandaes,

2 5 Gâteaux au chocolat,
Neige aux Porames souffiées,

, Pudding.à la neige, Crime fouottés,
Créme Jaune, , Crème Halienne.

; “af oar Oavk.
Vive 1a Franes. — (od Save the Queen, -
Diverses: santés ont été bues avec

enthonsiasme ; y‘ont rénondu les hous.
L. O. Taïlon, Blenchet, Desjardins,
Faucher de St-Maurice et autres,
Ln ‘soirée: s'est terminée par du

chiant et de la musique ; l'hon, procu-
reur général s'en est donné à cœur joie.
‘Les convivés sc soutretirés enchantés
dela réception dont ils avaient été l'ob-
jet au Lion d'Or,

P. S.—Par: malentendu ou plutôt
par sureroit dematières, Huns n'avons
pu publier hier un compte-ren lu de co
Joyeux “ dîver au Lion d'Or"

reer

LE BON VIEUX TEMPS
(Do LaPatric)

Si le dix huitièmesiècle est ur siècle
de lumière, octte lumière ne paraît pas
à son début avoir brillé d’un éclat bien
vif dans les rues ct les maisons du vieux
Montréal, En 1813, nos rues étaient
éclairéés par des fansux illuminés avec
une huile fumeusc ct nauséabonde,
En feuilletant les archives de l'hôtel

do ville, uous voyons que samedi, le 11
avril 1818, la cour dessessions spéciales
de in paix (l’édilité du temps) présidée
far l'hon, Chartier de Lotbinière, avait
résolu qu’un comité composé de MM.
Thomas McCord, Louis Guy, François
Rolland, Eticnne St Trizier et Jean P.
Leprohon seraitchargé de préparer un
estimé des dépenses probables des lam-
pes-nécessaires À l'éclairage de la ville,
Ayant cette époque les lampes étaient
posées et entretenues par des particu.
ors,
Le comité présenta à la séance sui-

vante de la cour, le 18 avril, l’état
qu'on lui avait demandé,

Voici estimé présenté aux magis-
trats : .

Faire otfixer 100 lampes à 30
_eheliusohacune.:.{..;.…...Æ£150 0 0
375zallons d’huile pour 12

mois à £0 3 6... 68 20
Echelles, coton, savohi......... 12 00
2 hommes pour allunier et net-
toyer les lempesà-B0-chelins .
PAT MIOIS...1101001088 00

oe2266 00)
Le rapport fut adopté et le pramier“systèmed'éclairage x 3 :

6 temps aprèsen opération à Montréal.
Lo premier entropreneur:du départe-
ment’ de l'éclairage fat un nommé
Joseph Carmel qui devaitfournirl'huile.
debaleive, deloup marin ou demorue
degramière qualité à raison de quatre
chelins ot demi par-gallon, le savon à
15 sous par livre et la môche, importée|
d'Angleterre, à 5 chelins par livre. Le
faubourg St-Laurent n’outdes lampes
qu'en 1820 ot Is rue St-Antoine n'en
eut on'en 1826, ë =

Uo no fut que lo 27mars1837 que la.
remière proposition d'éclatret au gàx a
de faite à notre corporation par M
Albert Furniss, secrétaire de la pre-
mière compagnia du gas à Montréal. -[-

“ L'anniéo suivante on comipengs &
poser dans les ruon des roverbères,à gex,
La première compagnie du gaz cons.

truitit son usine on 1836 at‘coin: de la
rue Ste-Marie et Parthennis, là où sont
aujourd'hui les ruinos de l'aboionne
mapufacture de verre. Le coût du béti-
ment ot des tuyaux était: de 215,000:
Le projet d'une compagnie de gaz avait
été lancé dans le publio par un M,
Armstrong, Los principauxaotionnaires
de la première compagnie étaient MM,

“ A. Faraiss ot John Ostell.
Le 23 novembre 1837 on allumapour

la promière fois lo gas dans quelques
magasins do Montréal. L'expérience.

“ ent unsuocès de pou de durée;car les
ingénieurs avaient fait leurs feslouls

"sags compter la riguour de nos hivers.
11 fallut faire subir des modifications

; auplan de l'ingénieur avant qu’il fab
pradionl Montréal. =

‘lopnstitude légalement en 18

jan système des

{jamais on ne les nettoyait, |

‘éclairage municipal entra peu|

La nouvelle compagnie jdujges n été
et, peu

de temps apres avoir commencé ses
opérations, elle dût se fusionner avec
l'ancienns. Les montréalais avant 1847
payaient $5 par mille pieds cubes de
@a%, Après ln fusion des compagniesle
prix fut diminué de moitié,

Dans les maisons on s'éclairait aves
des lampes ou avec des chandelles de
suif à l'eau ou des chandelles monlés,
Emportéos d'Angloterre. 1

a hou, 8, ls chandelle de blano de
baleine et d'huile d'olive ne brûlaient
que dansla demoure du riche, La olasse
aisée importait d'Angloterte de magni-
fiques lampes construites sur le système
d'Argaod, dans lesquelles 5e brûlait une
huile d'olive rafivéo. Ces lampes étaient
supportées par des colonnes en bronze
cannelées d’une hauteur d'environ deux
pieds ot demi. ‘Le braleur était entouré
d'un large abat-jour plat en verre dé-
poli ou en porcelaine, Ces lampes qui

jsont encore conservées dans.nos vieilles
familles s’appellaient des‘‘’Sun Bur-
ners, ”" = ;

“|, Dansla classe moyeann on seservait
de chandelles de suif qui étaient tebri-

| quées à Montréal,
Les pauvres i'éolairalent aves deg

lampes à l'huile Je baleines, de loup
marin Gy dg poisson,” RE
À la campagne “l'habitant ”Favait

ÿ lus primitifs pour
s'éclairer. Primitif est bienlo, mot, oar:

{les lampes dont il''se servait ressem-
blaient à celles qui étaient en ussye
danslestemps bibliqnes, en Egypte, sous
Jes premiers pharacvs. ('étais desvases
en ‘for ou en ferblano munis d’un'becet
aocrobhé à la orémaillière du foyer. La
mèchereposait‘sur le-bas ettrempait.
sous dans l’huile de poisson ou” dans la

laitipe répandait une lumière :bléfarde
ét fameuse et exhalait-nue odeurnausé-
abondedansla maison. Lesÿplafonds
étaient toujours noirsispar,lafumée’et

‘
Les oultivateurs se servaient aussi de]

lampes portatives qui xvaiont les mêmes
({meonvénients, Souvent la mère où la

fills du cultivateur filait ou tricotait à
luporteduipodle pour ne.pas être in-
commodée par l'odeux, des lampes.
Disons aussi que nos ancôtres se cou-

{ohaicnt À une Zheure: .beancoup.. moins
avahoée de la" nuit et ue s'en’ portaient
pas plus mal.

L'habitant riche s'éclairait avec de la
chandelle à l'an qu’il fabriquait lui.
même par le procédé suivant : Il faisait
fondre une grande quantité de suif dans
Un yros chaudron qui devait avoir une
profondeur égale & la longueur -des
mèches de la chandelle. Ces mèches
étaient toutes attachées par uno extré-
Inité. à une bagnette un peupluslongue
que le chaudron. Elles étaieut tremydes
dansle suil ct ensuite plongées dans un
baquet d'ean froide, ce qui rvait pour
efcu da faire figer le suif sur la mèche.
Chaque Fois que l’on trempait le coton
il s'y déposaît une couche de suif très
légère, On répétait l’opération jurqu'à
cs que la chondello cut la grosseur voi
Ine. On fabriquait de la sorte en une
seule journée une soixantaine de livros
te chandelles, de srx ou de huis à la
livre.

Ii y a cinquant. ans les rues de Mont-
réai étaient si mal éclairées que les
citoyens qui sortaient le soir emportaivat
tou} urs un faual an deu pouvoir se
diriger dans les ténèbres, Pouraller à
la messe de six heures et de ie en hiver
les paroissiens portaient presque tons
un fans),
Avg volléges de Montréal et de St.

Hyacinthe, nous dit un ancien élève, les
salles d'études et de récréations étaint
éclairées par des lustres en Lois à six
hrañokes portant des chaudolles de suif.
Un élève qu’on appelait le suffier était
thoisi chaque jour pour moucher les
chandelle. Les lampes a pétrole furent
iutroduites dans nos établissements
d'édubation comme ailleurs il y à trmt
au plus une trentaine d'années.

aieit

Pstit- correspondance hebdo-
madaire

Monsieur le rédacteur,

Vous m’obligerez beaucoup en vou.
lant bien répondre sux questions oi
dossous dans votre invéressant journal,

Votre tous dévous,

ÜUn Anonné
Après 11 mois do deuil, puis-je me

permettre de fuiro les visites du jour de
l'an ? Si oui, de quelles cartes dois-je

Xi
R. Ledeuil n'empêche aucunement

-rae servir ?

les visites du:jour de-l'an,
81 vous portez le deuil d'un pèré” on

d'une mère, il est d'usage de se servir
de cartes encadréesd’un grosfilet noir.

Q.—J'é-rencontre une demoiselle, que
je cennais, chez nine de sés amies où je
suis cnvisite du. jourdo l'an ; dois-je
faire ma visite À cette demoiselle, iN
première, —comme aije-ne l'avais pas
renconttée: ? I

“Ri~=Nonyvousdevez avant tout pré-
‘senter vos hominages dla dame.de la
waison, ais: rs no a

Q.—Je connais devue une demoi-
selle: depuis-üncertaintemps, ot unami
absentme define une lettre d’introduc:
tion ; comment dois-joagir¥=

us A AMOUREUX
RB.La questionostpartropdélionto

pour que tous ÿ-répondions. .
Q.—J'añsisteà1. mosse ct l'onyfait

‘une quête, ‘Puisje bu dois-je offrir.
quelque argaut àla jeune demoisellequi
m’accdompagne? oo EN3

R,—Si yous vonnaissesintimement
otto domoiselle Vous pouves: vous por-
théttre :le lui demander si ellen de ln
monnaie, Lors. cs cax,ve seraitlui faire
un affront, 5 Co

Q.—Votillésdbno, vilvous path, me
dite par la vois de: votre-jourhn

placé quo les. mariés d 56 :ocouper à
table. vise

“Luvore 

‘sur le plate-forme.

graiése fondue.: La flamme”de- cotts|.

juefloa
sont-les visndes chaudesqu'il soitoon:
vonable de servirà un déjétrner de note ?
et doit-on offrir; du vinQuelleout al

"mittee, Fo SN pra 4

=àcéues”touteslos:mbdecings ‘contrela |

filet de bœuf ou un gigot de mouton, Si
vos moyens vous le permettent,‘ offres
du vin,
A table, ilest d'usage de placer ls

mariée à 1s place d'honneur, ayant à sa
gauche, soit le garçon d'honneur ou son
ère. Le marié doit se trouver en face
6 ss femme, ayant aussi à sa gauche,

“FAITS DIVERS
Undrame en wagon

Un voyageur, arrivé au Cairo, TiH-
nois, annonce qu'une sedne sanglante
#'eat passée dimanche soir dans le train
du Paducah et Memphis. Un nominé
Herman Marshall, de Dyersburgh, Ten-
nessee, était parmi les pas-agers, agité
par une ivresse furiouse, et il parcourait
e train d’un bout à l’autre, brandissant
un couteau et menaçant tout le monde,
Finalement i} ainsulté. BoonHalsfet-
ties, de Maysville, Kontuoky, qui lui a
répondu par un coup de,poing. Aussi-
tôt l’ivrogne l’a frappé % son couteau
au visage, À la tête et aux épaules. Le
blessé, ruisselant de sang, s'est sndvé

Marshall l’a pour-
suivi, lui a plongé encore unefois son
couteau dans le dos et l'a poussé hors
du train, qui en oe moment travorsait
un spout. Halsfotties est tombé de
‘quinze pieds de baut. Le train a reculé
pour aller relever ce malheureux, qui a
été trouvé presque mort. L’ivrognea

età'y répandre Ja- terreur. - Personne
n’a-056 porter la‘main sur-lui et il'n'al
pas été arrêté. -

“Amour et cozps de couteau

dix-neuf ans, ct André Aimé, Agé de
“vingt ans, amis depuis fort longtemps,
étaieut devenus amoureux do la même
jeune fille, qui, fort coquette, se luissait

{| opurtiser par les deux Jeunes gens et ne
8s déoidait pas à faire un oboix.
Le deux rivaux devinrent prompte-

ment cunemis cf, hier soir, vers neuf
heures, s'étant rencontrés sur le boule-
vard Rochechouart, à quelques pas de la
maison babitée par la jeune fille, une
discussion s’éleva entre eux et bientôt
Îlg cn vinrent aux mains.

Béquet se sentant le plus faible, sortit
traîtréusement un couteau de sa poche
et en frappa son adversaire qui, atteint
à la iête, s’uffaisa inanimé. Boquet
voyant son ennemi àÀ terre, allait
continuer à le frapper, quand des pas
sants s'élancèrent sur lui ët parvinrsnt
à le désarmer, Le meurtrier a été con-
duit au commissariat de police et après
interrogatoire, envoyé au Dépôt.

Sa victime, dont l’état.a été reconnu
fort grave’ a été transportée d'urgence
à l’hôpital Lariboisière,

Un singulier prix de vertu

Jadis, en Angleterre, les seipneurs
avaiunt c,utüme de décerner aux Cpoux
Hubfeüx et vertuvux un singuice pix

Lic muri ef la fomme guy, apré: un an
et uujour de mariage, pouvaient afirmer
par serment, Baus s'exposer à être con-
tredits, qu'ils avaient vécu parfaitement
satisfaits de l’un ct de l'autre, avec hon-
uèl.té cb CD paix, se présentaicns à
l'église devant un jury composé de
douze célibataires des deux sexes; On
leur lizait upe viellle formule de
ment en Vers

“ Jurez que vous n'uvez commis l’un
cavers l'autre aucuns offunse, cn prmséo
cn parele ou en action, que depui.
moment où le clerc a dit * Amen ” à
votre mosso de mariage, vous n'avez ras
un send instant regrotlé votre uniol
su'en co moshout vous pronmuderies du
même cœur le * Oui” solennel,

Jyes énoux prêtaient serment ct «dors
ca leur donnait un jambon, puis on le
fnisait asscoir sur nu siégo fait exyré
pour ces cérémonies et on les portait an
trietmhe autour de l'église, puis dans
les res, le selgneur, ses officiers, lus
jurés, tent le peu, le los accompagn it
EN proevision au ropt des instruments,
cu sgitait des emlilêmes, des drapeaux,
et le jambon jouait aussi son rôle au
bout d'en grand Lion,
La dernière procession de ce veure

out jien dans le comté d'Essez en 1701,
Les héros de la fête étaiens us tisscrand
comme Thomas ct sa fouime. Une 2ra-
vure en à conservé lo souvenir, Pau ur
récit du temps on trouve noble ret
que railleuss, que ls prix du jambon
n’avait été déouvrné que ex fois dans la
commune depuis son origine, qui remon-
te à l'année 1111,

Les femmes volenurs

On Ët dans le Monde:
11 y en a, et cîles sont plus nombreu-

ses qu'on ve lo croit ; cachées sous un
‘Achors:de renpectabili:d,on,ne.: lezponp-
gonne pas toujours ; cominent n'imagi-
rèr qu’une Femme que l'on-connaît. que.
Ton voit tons |
c'est pourtantce qui arrite.
M.Boudreau, marchand de la rue
Saint-Antoine, s’apercevait depuis long-
temps que ses marchsndises d'étalage
disparaissaientct né pouvait .concevoir
qui pouvait ainsi le voler. Tl imagina
‘mercredi de placer aux aguets un de ses
#tis qui n'aurait qu'à épier les nts.

“ Dans l'après-midi, commel'employé
était àguetten; il vit deux Jones fem-
mes qui s'approchèrent de la porte et
äprèsavoir eramivé les marchandises,

“Fpritontae pièce d'étoffe d'inuntotuix et
fllèrent, Lo commis les arrêts an sitôt
‘et los livra àla
nomment: {Mathilda - Downey,  figée de
25 aus, of. Mary Phelan, fixée de 27 ans,

fanse, alles ont été arrêtées souvent déjà

elles réussirent toujours à toucher les
jurésau point de les faite acquitter.
Maisocttsfois -d'est-ath- maglatrit qui
les jugs of aïelle sont trouvées coups:
bles, i justice ne manguera pas da dé-
barrasser in société: de personnes aussi
buisibles; = fra

étle foie,

=Pren: y tous los remèdespourI

obloa indigestions, ©
“tous 1 péciiques Enfaitde landeschaudes, votis,

{pouvezsortis" uu-potlet, un tosh

oif son père, soit le garçon d'honneur]

continué à cirouler le long des wagons|.

Alfred Boquet, ouvrier sellier, âgé de|

€ médee, combinés où NON, resteront sans cet,

8les jourspense à yoler;|

olive, . Oes fommes 5e.

Ces femmes” n'on sontpas à leur of-

pour vols de oe genre, ot chose Strange, |'

fhitiveon

>Prenes* ‘vb iés pailfionteürs dusang, x
et rhus

-FOORRURES!!
mrewiden:

MANTEAUXPOUR5
DernièreMo ¢ Oc Par

ENMOUTONDE+ “4;

wi

…Bauphines et Cireulaires
‘Russes en t

+BOLE BROCHEE

OTTOMANE

SATIN DE LYON

DRAP MATRLASSY, avec dou-

st

blure on vison, petit gris, herminc,

éoureuil, rat musqué, ste,

—Â

CASQUES, MANCHONS, COLLE-

RETTES, PAGOTTES, en Martre

d'Alaska, Shetland Seal, Loutre Na-

terelle et Fiqués, Chat Russe ot Lon-

tre de Mer.
>

fran

—<Prénez tons les régénératerrs du sys
‘ème cérébral et nerveux,
—d'eunés Loue les grands restanratevrs de

Ya santé,
nin, proges ice meilleurs de tons ces

1&wêdes, #i te8 premieres
Qualités de toutes les méderines de

nnivers el vous trouverez que les
—Amers de Houblon pussèdeut les meti-

levres qualités curatives
—Jit qu'ils gnérirent forsque tons ces re

— Un césal judicieux pronvent la vérité de
catte sortie

D'auvreisd ét sutrffrance.

conpièremuent découragé
jusquà cc que l'an dernier, sur l'acis de mon
aatear. Pal coqumencé à faite Lessa des
Ader Houbion, et dans un mols tems

étions tous rétablis et pessoune d'entre uous
tn él Uialade une journée depuis, ut je
désire dite À tous les pauvresgens: # Vous
pouvez donner la santé à vos familles peu-
ait urie année avec les Amers de Houblon,
jour moins d'argent quo ne vous coûtera
une simple visite du médecin. Jen sais
quelque chose. 7

Féêtais

Un cuveisn.
bouteilles antheptiques portent

tr une etiqueite blanche ans gerbe de
Bonbon vert, Dédajgnes toutes les olde
ines empeisonnées qu'on vaudra You vin
dre my ui ROX roc,

GS” Les

 

Meubles de Menage, Lingerie,
E70, ETC., ETC,

Toutes personnes ayant dès.meubles de.
mére, Liggorie, élu, ete, recovront Je plod.
batt pris on adressant ches _ ;

LE À As ARSENAULT,
: > ‘No RE, rue BéJoseph, 8t-Boch.
8 pov 1884—1m oo 1435

propriôtés curatives sont au-delà de çe que.
l'on pent cencovnlr. Los bronehliog, l'anthres
la cogrelucha Paxtindtim do voix neréle
tent point à pee éffêta Les rhumés on tue

En vite ches fous les Pharmaolens et
ftooaurs. . ; ;
Demandra. s'bontelllesde 5074" sntoon

flennent brets fois.autant que “de 35
vi Tn 7Als Fheemncte Notre-Dame,
Mo161 5; rire Notré-Durs, Mentréa) 00

 

aaES
URLESENFANTS

Lee mères ne peuvent avoir trop de cons

ce Bltog, pour procutér anx-enfants
Tommeil parfaitement onlme ef naturel,

snployé attasl. aveo de grands. svantages
ioohtre la disrrhée, dyseonterie, vomfsremonts

osjiques, dentition doclowrewss. 

“ Le81 ‘Octobre, ouverturc desvastes magasins de Pelleteries—-lères Médailles et
Liprôies à Loutesles expositions,

.

< NSEAL saver bordure en Martre

FODRAURES
" reerer

CAPOTS POUR HOMMES :

du Nerd.

ROu#5 pour VOITURES |
- Chor. Considerable:—Qurs nor, Beeuf

Gran-i
f

{

musqué, Chèvre noire et grise,
Buffalo. Carcajou.
de:—Descendes de lits, Tapis

i

+CROAT

fu;s), en ours noir et blanc, en renard
blanc et en loup cerrvier.

Grandes spécialités de. faque
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‘rdiuaires. ae guidseent. en quarante-buit |
hentonEaayoz-leot vous sion sonvalnou.fo

en 
De 11’henres & midi Samedi matin, nous vendrons 100 Pardessus,

effets, sont bien faits ot bien finis. Ils sont en Drap et de valcur réelle,

@3.75, Comme dans la vente des Pantalons, nous ne vendrons un seu
+ {seul après midi sonné. Tout ohsoun afbesoin d'un pardessus,
‘vente. Valeur $7.00
"Nous avons’des PILES de. pardossus, & vendre sux prix des manufactures,

“Nos ventes ont été: magnifiques. Nos prix sontsi bas,que nous ne 8: ST
faire autrement que deles vendre, N'oustrxz-pas LAGRANDE UNION.Li

Nous*“préférons à
ous avohsides patdesaus à $4.50. Nous vendrons à ces prix d'ici au Yer Janvier, afin que tout chacun :

fite, : ; si i ; 8 ; © ;: Peres et la GRANDEUNIONot prête à vous donner VALEUR, pour votreargent, L'schoteurfotile vendeur’

Bi vous avez besoin de Pardossua, soit pour jeunes
prix nous les vendons!

85.00.

sont satisfaits,

[so FURENNES POURLE PREMIER DB L'AN,

i sonliers mans of

CASTOR. Naturel et Piqué,
‘MOUTONDE.PERSE,

BOCKARAN,.

ASTRAKAN,

“LOUP DESIBÉRIE,

CGARNITORESDEChPOTS|
En Es ‘

LOUTRE Naturel où de Mer,

MARTRE D'ALASKAj
CASTOR Natrol ofPique, eto.) eto,

;=———0————

LL es :LCasques:

AN LOUTRE do Mer et Naturel,

MOU ON DE PERSE,

Yee (ven

GANTS et MITAINES.

ser MANCHONS DE;PIED

rives Savares
  

REAUTSE Æ9IIRNELLE de is PRA

AA, =35
Xa LS

CRIZA-LACTÉ
LOTION EMULBIVE

Bianchtt eù rafraïchi! la Pan.
Fait disparaître les taches de roussess.

OFZA-VELOUTE |
BAVC Y suivant la formule du DF 0. REVELL

Le plus doux à is Psau.

ESS.-OFRIZA
Fartyms À tous les Bouquets de fleurs nouveltes.

Adoptés par ls Mode,
mmeEra marre

ORIZA-VELOUTE

Catts CREWE adouvelt
st Manchit la Peau

2
3 POUURE de FLEUR de RIZ adhérents à fa Posu.

Frodtuisant Le velouss 4e La Péché.

U obtenue pur l'uosge de

iE ©

{WJ% a
au AYU OR LIQUIDE -

Be i vel pus hais do LIVE LU TT
ai avant ni 20708, 8

APPLICATION SIMPLE
H Résultat immédiat
ME Be ahs pas te pans. ne Tutt female
N à à santé, J

SE YBRD k
Star fee ae GorPeyrs.   Rega.) ~

> heeFE

ZA-OIE. Huile pour 1es Cheveux.
SE MÉFIEH.

+ aw.4
3 Dex

I Ii 100FAHEY
nD Éd

53.75.

Plusde 1000 Pratiques
os jour là à été moins un, le meilleur do
nos jours de ventes, Lo
LES PRIX PARLENT EN NOTRE

FAVEUQ, bo
"'NOS EFFHTSFONTCOMME UN |
CHARME, et la Façonestdé première

dame Le
PARDESSUSÀ BON MARCHE,
N'OUBLIEZ-PAS SAMEDI!

“5 Venes voir des Marobandises dont le prix
d'a jainais peut-être surpassé,
“Le publio doit être avec nous, carjamais à
il n'a en ou aura un tel avantage. Wid»
‘Pantalons tout Laine, $1.50, $1.60,

CU 41.78, $1.80,
“ Valeur générale,92,50 à 83.50.

faire voirlès basprix de nos marchandises,

ns où onfa
Remarques qu'après le lea TAR

Venez tous acheter un Pardesus ou Habillementde

 

  ÀCie GRANDE  

Sont venues nous visitet Samedidernier, et L;

D 7 NOMBREUSES CONMTREFAQONES

"tpsd : 207, res Suist-Honoré, Parts.re

RENTERARERTENS DESPERSANSEECOPAEAN

À M

de la valeur de87.00 pour #3.7H. Tout ses
là SF.O@. Mais nous les vendrons à moitié prix,
‘seul da des pardessus avant 11 heures, et pas an.

qu'il vienne examiner, voir foeux ‘que nous joffrirons;en.

CBE WD

; =

I

uvôns

 

   
rer NOUS NEVOULONS PAS ATTRAPER LE PUBÉIO ACHETEUR PAR DES MOTS DE PARADE, *

, JRUDI, VENDREDI, SAMEDI, Rabillements

te, vones nous rendre ‘vidite sb vousverresÀ q
TER, nous ne donnerons at ‘présents,

#10, 811, $12 et plus,oùrecevait un magnitue  Cadeat
aucun présents, ni montres,bi hor- 



 

11a ectrieséronttenuesieï pour dénon-
oer i’ tervention du gouvernement so-|
loniss ‘fans le Beohuana, L'opinion gé-
én sique le moment est venu d'en

_ — ; wl uestion de lssuprématieeo cl miamie) pr.
Danslecause de M, Che. Langelier | ;

»Nouvelliste,on Jou2988 6té]

UvEAUX AOADEMTOIENS.

LeSVistor,Daruy, This
adore

In,oleFare françaisàle
nesdu ÙLes relevéscompletsduvote pa

“pos au searétairedpour les électeurs résidential d'Étatdu
Jecti :

liseestholiques en Afrique; Onf,
Jane ; 133| Oroitque ‘le PapeF'opposersà‘cette

Rat on 5

) poieBa cot 150,558 PourSaint La prinoipale objection à l'établise-
snoii02gn© plurali- ment d'un chemindefer entre Nui ot

: -| Stanleypoola été soulevée:‘parle délégué.

|délégationfrançaise:
ss : oensdela:conférence ost|
aitplaisi pprendre, à

Messager.26e‘ansMMAl
aect ussier, deux. cana-f.

ernière. Unemaison de Hambouse
[fondéune. compagnie conmmercis

légitime que le nouvelAqueduc| Afrique, dâns
‘opération, “tt‘écpendant nous] le fleuve Beuone©

nPkatons que noñssemmes menacés de [teur Flagel saratle
re dsprolorgés.“conséquence de l'oprs- veilo comp

de MGrifithqui profite de l’ocea--
‘exiger tnésomme. de 815,0001

J'on sait-sans doute que Île premier
3del'aqueduspasse sur gette pro-

“Ré s'agit par, pour. ia pose dul
tapes,+Wssuf ne autre

il neréaliserait pas se montant
la vente de toutssa propriété.
hose remarquable et qui rend la;

nduite de M. Griffith encore plus
explhicablec'éstque de monsieurarégu

esplus @grändes faveurs de jaeorpora-
onlors de la constructisn de son élé-
urdelaterrasse Frontenac, qu'au-|
hui même,on toière encore l'exis-
Aout endroit d'ureupin qui, est

itable ouisance ine ‘
weed ‘énergie

ETAveTXES

UN MEURTRE; —-
New-York, 6.—Letrois du courant:

quelques minutes avant midi, Jes pas
sants ontentendu plusieurs détonations
dans lemagasit' de JeïinHestar, taïl-

hommeest'sorti, à réferméla porte, est
allé directement à la station de police

“ide la Première rue et a dit au sergent:
“ Enformez-moi. Je viens de tuer mon
béau-frère,parce qui av

_j wear de mort, F
“Le meurtrier est Philip Lobos,

de RE avs, miodtenr de polos, ini
rant Première avenue avec sa sœur et
son béau-frère, létailleur John Hestar,
Ën réponse aux questions qui Ini ‘ont

Li été posées;il gs faitlsvelation'suivante:

dêle- de tante notrePépin1Jes
rités àprendre, et çola de «

mesareshécotaltes ‘

1 -{sans ouvrage, ést-retotrnédans sa 4.
fueldeTa Frese sà Tovnsion du vingt! denes hier matin et a HrouŸé de spn
: cinquième gunérersaire”‘de-sou- entrée |qui pleurait Blle-duiadit qu'êtle à eu

: 9 ane querélié afeu'son anil etat'il avait
menacé de la “ inarquer.”LA dessus
Philip est ressorti en emportant wn
revoiver, de fort- calibre qui] avait
racheté récemment. - I¥estrends dans

ftidi ‘son BéatèFree,‘qu'il a
rouvéseul,etluia demandé : “ Pour|

ce| quot parlez-vousàmasœur comme vous
faites 2” Letaillour- Jui a répondu:
“ mêlez-vousdé vos affaires i

lip a" exhibé son
fretoiter ét cn &‘âge ariétoutesles car-
{touches dans le corpsd'‘Hestar,qui «est
mort entrès peu detemps. 7

Hd M Provanchor areada|
wot au+ journalisme!

démonstration conservatrice qui
lie ia Toronto,les. 18 décem-

sommsde 5,008blastre @étésonscrite |
sabvenir suxs Frais àdedæ-r ;

a,

Àete sué Fécha-
1a Milice, accordantl'usage de F
teHélènepout des ibles-pouf'ebtenir Une commutation

5 €ia. sétetite, ‘mais
3

rent en pure perte. Hier soi: {| reçutun
té   

Desréunions amnonoéss dens toute 4

Jouge àrèquAnaténotion.

“iereprendre le protectorat sur|:

“Taméricaîn, d'après les jinspirations de Ia},i

leur. Immédiatement après wn jenne|

Loigea, étant poürle moment

{ faud. Son avocat a fait tous les efforts

fcfe|

Tow:i* stBongantav :

5 ‘Ansembl

MM. lelmembres du De
| Ponman’s Club sont4 priés d'assister à

“18ne assemblée
ello 7

\perat
Nudisions hier quet

nous allionstraverser une
; oxthoid..“à moins
fac autrement,

Noust'aavonsfeudjusqu’dmn. gertain
point raison do faire cetteroyrpstriosion,
oar bien qu'il souffle depuis hier an fort
ventdejnord-estquijest;très}fro
plu légèrement la nuit dernière, et il

période
cependant qu'ilfn'en;

ationà pied est difficileot méme dan-
gereuse,\lestrottoirsétantcouverts‘d'un

cendre.Les accidents quionteulieu il
ÿ.& à peine‘quinze jours
perssushiàselled

danslaadesposts e
| mis en frais dese:thinscomplèteme

“faits AHS u

£hez les sœurs de laChartie

Jeudi,

vêque est allé faire visite an couvent
desSæursde la Charité,où les bonnes

soins ainsi que les élèves lui ontfait I=
pluschaleureux accueil. Il y # cien-

Étia chapelle duéouvent, par MgrTasche-
Teal, dut à ærminé ia cérémonie en

Vassistance,

Monte¢Cristo

Commediiacun
J'aoques-f'arties”

soir pour assister à

côté, latentegéné
et les prinei
Toman que Beaucoup |de dos lecteurs|!

tion.Tous les. premiers
enlevés,

“à ‘Amond ‘Pantésetdacomtede
Mént Christo Noiftier; l'abbéF

Jes:Sete: durhaut du’HAtau d'If.

“La semaine prochaine
n |d'originalitésde Boston

one ; ©Bille
‘Lutte contiètuéehier soir su

des Xlatchands ”M:

versaire par 7 points. Lu plus
intérêt Tègné durantles:séatictnet
sallé jolidmréntdécorée, ést-envahie tous

les:ende némbrenx spools notre dernier Tihin. peort 
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religieuses et les orphelins sous leurs}

suite’ bénédictiondu St-Sscrementdans 7

sannt-dahénédiotion PASHà 5
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pu contenir toûtes
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te, eatété“parfaite- ;
‘ment rendus. Plüsieurs soènes ont fait]
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5) joursde 2fête dojl'Immaculée|xpédise par MMption,le lundi 8 décembre, se
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+. |fondation, an gollége romain

lèbre Congrégationde la T. BV
ée Prime Primaria,

ar deslettres spostoliques on date
27 mal,cerue
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verglas sur lequel,on persiste comme| di aù à
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tubise,Jos.
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